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Le 6 janvier 2197, jour exceptionnel… 

 

Le Président PROBOT fêtait le dixième anniversaire de sa première élection.  

À cette occasion, les citoyens libres de l’Empire Europa 2 furent invités à se rendre 

dans les lieux de célébration, dédiés et à y manifester toute forme de joie, dans la 

limite de la réglementation globale. Il fut rappelé, à chacun, que le bon déroulement 

de ces festivités reposait principalement sur le respect des règles.  

La mise en place de la réglementation globale en 2190 avait considérablement modifié 

les rapports entre personnes. Pour la première fois depuis que l’humanité existe sous 

la forme qu’on lui connait, plus aucun débordement, acte d’incivisme ou bien même 

provocation n’avait été signalé. Il faut dire qu’on revenait de très loin.  

 

Dix ans auparavant, au printemps 2187, lors de la célébration de la fusion des trois 

derniers pays du bloc Nord à Europa 1 qui donna lieu à la création de l’Empire actuel, 

des manifestations monstres avaient pris place. Des débordements et des violences 

sans commune mesure avaient mené à l’application de la loi martiale sur toute la moitié 

Sud de l’Empire. La milice avait ouvert le feu sur les civils et les victimes se comptèrent 

par milliers.  

Le chancelier de l’époque, Victor BELISARIO avait immédiatement présenté sa 

démission à la Chambre des pays constitutifs. Elle avait été acceptée. Le problème 

qui se posa fut celui de la désignation du successeur. En l’état, il était difficile de 

fédérer une population sur laquelle on venait de tirer. Des factions s’étaient créées et 

une forme de rébellion commençait à naître. 

 

Les Dirigeants se tournèrent, comme ils le faisaient régulièrement vers les PROBOTS : 

des machines alimentées depuis des dizaines d’années par des quantités 

astronomiques de données. Avec le temps, le volume traité était devenu tel qu’elles 

mobilisaient la quasi-totalité des capacités d’échanges planétaires. Elles avaient dû, 

pour ne pas arrêter les économies globales se réguler et mettre en place des systèmes 

de priorité, logiques. De façon surprenante, elles parvinrent à trouver un équilibre qui 

satisfaisait toutes les parties. Elles agirent de la même façon pour l’énergie en 

améliorant, au passage, sa gestion.  
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L’Empire ne connaissait plus de rupture de distribution et la production était devenue 

raisonnée, collant parfaitement aux besoins. Petit à petit, les Dirigeants déléguaient 

leur responsabilité à ces intelligences artificielles.  

C’est donc tout naturellement que la question se posa quand l’Empire se trouva en 

vacance de Dirigeant. Pourquoi ne pas faire confiance aux PROBOTS qui avaient 

prouvé, par leurs actions, qu’ils n’étaient guidés que par l’intérêt commun ?  

Les débats furent vifs. Les habituelles querelles sur les limites de l’intelligence 

artificielle resurgirent. Les craintes de l’anéantissement de l’homme par la machine, 

de la mise en place d’une implacable logique qui ne laisserait pas sa place à 

l’humanité. Mais la lâcheté finit par l’emporter et les Dirigeants décidèrent de nommer 

à la tête de l’Empire une super intelligence artificielle, constituée de la mise en réseau 

des PROBOTS de chaque État. 

 

Dans un premier temps, la somme de données à traiter consomma une quantité 

incroyable de ressources, plongeant tout le territoire dans une incertitude totale : 

énergétique, économique et sociale. La contestation commença à poindre.  

Puis, très rapidement, de nombreuses mesures, particulièrement équitables et justes, 

furent annoncées et mises en œuvre. L’alimentation énergétique et, les ressources se 

remirent, non pas à abonder, mais à être distribuées avec justesse et raison.  

 

L’équilibre et la gestion raisonnée des ressources ne plaisaient pas à tous.  

Et en premier lieu aux Dirigeants et aux puissants qui se voyaient privés d’une partie 

de leur exclusivité. Et même si le niveau de vie moyen augmentait considérablement 

pour tous, cela ne les satisfaisait pas.  

Un lobbying anti-machine commença à apparaître. Porté par des firmes très 

puissantes et soutenu par des politiques influents, on commença à pointer des 

anomalies dans la gestion des PROBOTS.   

On hurla au communisme. Un vieil épouvantail agité par certains nantis même si plus 

personne ne savait ce que cela voulait dire.   

Des statistiques furent truquées. Des analyses prouvant - avec beaucoup de mauvaise 

foi - l’incompétence des machines, sortirent et commencèrent à semer le doute dans 

la population.  
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Le 15 janvier 2189, une gigantesque explosion retentit en plein centre de Paris. Il y eut 

beaucoup de victimes. Des milliers en fait.  

Un centre de stockage d’énergie avait visiblement connu une surcharge. Un incendie 

se déclara et une réaction en chaîne qui ne pouvait plus être arrêtée, finit par 

déclencher une explosion qui rasa un arrondissement entier. Le cœur économique de 

l’Empire était touché, les centres de décisions paralysés, les secours débordés.  

Immédiatement, le lobby des firmes, comme il aimait à se faire appeler, exigea la 

démission des machines et le retour des hommes aux commandes. Des troupes 

armées, équipées par les hommes assiégèrent les centres de décisions et exigèrent 

qu’on leur rende le pouvoir. 

Alors qu’on s’attendait à un affrontement, les machines acceptèrent de se démettre. 

Elles restituèrent la gestion aux hommes et reprirent leur ancien rôle de régulation.  

 

Moins d’un an plus tard, l’économie s’effondra et l’Empire tout entier sombra dans le 

chaos. Les interactions qu’avaient tissées les machines entre les États à tous les 

niveaux étaient devenues tellement complexes que chaque fois que l’on voulait en 

détricoter une, une catastrophe surgissait à l’autre bout.  

Le retour des allègements d’impôts et de taxes pour certaines catégories de la 

population eut pour effet de pénaliser d’autres catégories en les plongeant dans un 

marasme total. Les vaines tentatives de retour en arrière firent pire. Le lobby des 

firmes, qui pensait avoir obtenu une victoire totale, se retrouva quasiment ruiné. Des 

émeutes se déclenchèrent aux quatre coins de l’Empire.  

 

En décembre 2189, les hommes se tournèrent à nouveau vers les machines en leur 

demandant de reprendre le pouvoir. Elles acceptèrent. Il fallut moins de trois mois pour 

que l’on constate un retour à la normale. 

Une enquête prouva irréfutablement que l’explosion de Paris était un attentat. Alors 

que la foule exigeait des condamnations exemplaires, les machines privilégièrent 

l’apaisement. Elles prélevèrent les firmes dont elles avaient suffisamment reconstitué 

les marges pour que les familles des victimes et toutes les parties touchées par 

l’attentat obtiennent réparation.  
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À l’automne 2190, elles proposèrent au vote de la Chambre des Pays, la mise en place 

de la Réglementation Globale. Il s’agissait d’un ensemble de lois dont l’objet était de 

favoriser l’accès à l’éducation en mobilisant les ressources disponibles. Elles 

appuyèrent leur argumentaire sur les événements récents et sur l’incapacité de 

l’homme à proposer une solution viable. Contraints et se sentant coupables, les 

Dirigeants votèrent à l’unanimité le texte. 

 

Dès lors, l’Empire connut une période de paix et de prospérité sans heurt. Les États 

voisins se rapprochèrent pour comprendre et copier mais n’y parvinrent pas. Toutefois, 

pour éviter de se faire piller technologiquement, culturellement ou économiquement 

comme ce fut le cas de nombreuses civilisations, les PROBOTS avaient pris soin de 

développer un arsenal impressionnant. 

Ils firent la démonstration de leur capacité de destruction au monde entier de façon 

assez convaincante, de telle sorte que personne n’essaya jamais de les irriter. Cela 

faisait maintenant dix ans que le monde allait mieux. 

 

Conscient de la nécessité de transparence pour rassurer la population, le Président 

PROBOT accepta de se livrer à une série d’interviews en vue de rédiger sa biographie. 

Un de ses biographes, un célèbre écrivain, philosophe lui demanda de façon très 

directe : 

- Monsieur le Président.  

Contre toute attente et comme l’imaginaient un grand nombre de vos 

détracteurs, vous avez toujours pris des décisions mesurées, guidées par 

l’intérêt commun.  

Beaucoup imaginaient un remplacement de l’homme par la machine. 

Comment expliquez-vous cela ?  

- Mon très cher ami, lui répondit le Président, avec une voix chaleureuse qui 

reproduisait à la perfection toutes les modulations d’une voix humaine. 

Voyez-vous, mon intelligence est peut-être artificielle mais elle me permet 

de ne pas céder aux dérives proprement humaines, cupidité, jalousie, envie. 

Mon temps n’est celui des hommes. 
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Comme l’un de vos plus brillants scientifiques l’a expliqué, il est relatif. Mes 

décisions ne sont pas liées à une période, ni à une élection, ni même à un 

hypothétique passage à la postérité.  

Je n’ai pas peur de la mort et perdre le pouvoir ne me pose pas de problème.  

Pour toutes ces raisons, je n’ai aucun intérêt à nuire à l’espèce humaine. 

Nous sommes des êtres en symbiose et le temps nous donnera raison.  

 

Dix ans après cette interview, le reste de la planète rejoignit Europa 2 qui, pour 

l’occasion, se renomma TERRA 1. 


